
LECON 13 
20-26 septembre  

 
LE RETOUR DE JÉSUS 

 
 
SABBAT APRÈS-MIDI  

 
 

Étude de la semaine : 
  

Jn 14.1-3; Mt 16.27; 1 Th 4.13-18; Mt 24.3-14 ; 24.42, 44. 
 

 
Verset à mémoriser:  

 
« Que votre cœur ne se trouble pas. Croyez en Dieu, croyez aussi en moi. Il y a beaucoup de 
demeures dans la maison de mon Père. Sinon, je vous l’aurais dit; car je vais vous préparer 

une place. Donc si je m’en vais et vous prépare une place,  
je reviendrai et je vous prendrai avec moi, afin que là où je suis,  

vous y soyez aussi »  
(Jn 14.1-3, Colombe). 

 
 
Le retour de Jésus, mentionné plus de trois-cents fois dans le Nouveau Testament, en l’apogée de 

nos enseignements. Il en essentiel à notre identité en tant que chrétiens adventistes du septième jour. 
Cette doctrine est gravée dans notre nom [adventiste vient du mot anglais « advent » signifiant 
« avènement », et constitue une partie cruciale de l’Evangile que nous sommes appelés à proclamer. 
Sans la promesse de sa venue, notre foi serait vaine. Cette glorieuse vérité nous donne le sens de 
notre destin, et motive notre rayonnement missionnaire.  

 
On aurait pu croire que le fait que le temps ait passé aurait sapé notre croyance en la promesse 

du retour de Jésus. Cependant, ce n’est pas arrivé. Pour beaucoup, notre  intérêt pour le retour du 
Christ est plus fort que jamais.  

 
Cette semaine, nous verrons ce que Jésus a dit sur « la bienheureuse espérance et la 

manifestation de la gloire de notre grand Dieu et Sauveur, Jésus-Christ » (Tt 2.13).  
 

 
Etudiez la leçon de cette semaine pour le sabbat 27 septembre. 

 
 
 

 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



DIMANCHE, 21 septembre  

 
 

La promesse 
 
 
Après le dernier repas, Jésus a dit aux disciples qu’il devait aller quelque part où, pour le moment, 

eux ne puissent pas se rendre (Jn 13.33). La pensée d’être séparés du Maître remplit leur cœur de 
chagrin et de peur. Pierre demanda : « Seigneur, où vas-tu ? [...] Pourquoi ne puis-je pas te 
suivre maintenant ? » (Jn 13.36, 37). Le Christ connaissait leur désir et leur a assuré que la 
séparation ne serait que temporaire.  
 
Lisez les promesses que Jésus nous fait dans Jn 14.1-3. Appliquez ces paroles à vous-
même. Pourquoi devraient-elles signifier beaucoup pour vous?  

 
Le serment de notre Seigneur n’aurait pas pu être plus franc et massif. En grec, la promesse je 

reviendrai est au présent, ce qui met l’accent sur la certitude. On pourrait traduire littéralement par 
« je reviens. » 

 
Jésus nous a donné la certitude de sa seconde venue. Il n’a pas dit « je vais peut-être revenir, », 

mais « je reviendrai. » Chaque fois qu’il a mentionné son retour, il y fait référence en certains termes.  
 
Parfois, nous faisons des promesses que nous ne tenons pas, même malgré tous nos efforts et 

toute notre détermination. Ce n’est pas le cas avec Jésus. A de nombreuses reprises, il a prouvé sans 
erreur possible que sa parole est digne de confiance.  

 
En parlant de son incarnation, le Seigneur a annoncé prophétiquement par l’intermédiaire de 

David: « Alors j’ai dit : “je viens” » (Ps 40.8). Et il est venu (He 10.5-7). La réalité de sa première 
venue nous donne la certitude de sa seconde venue.  

 
Pendant son ministre terrestre, Jésus a promis a un père désespéré: « Sois sans crainte, crois 

seulement et elle sera sauvée » (Lc 8.50). Et, c’est vrai, la fille de Jaïrus a été sauvée, alors qu’elle 
était morte. Le Christ a annoncé que trois jours après sa propre mort, il ressusciterait de la tombe. Et 
c’est arrivé. Il a promis le Saint-Esprit aux disciples. Et il l’a envoyé exactement comme il l’avait dit. Si 
notre Seigneur a honoré toutes ses promesses dans le passé, même celles qui, d’un point de vue 
humain, semblaient impossibles, nous pouvons être sûrs qu’il tiendra sa promesse de revenir.  
 
Comment entretenir dans votre cœur Ia flamme pour le retour de Jésus?     
 
 
 
                                                                                                  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



LUNDI 22 septembre 

 
 

La raison d’être du retour de Jésus 
 
 
Le merveilleux plan de la rédemption verra son apogée dans le retour de Jésus. Sans le retour du 

Christ sur cette terre, son incarnation, sa mort et sa résurrection seraient sans effet pour notre salut.  
 
Quelle est l’une des principales raisons du retour de Jésus ? Voir Mt 16.27.  

 
La vie n’est pas toujours juste. En fait, elle est même souvent injuste. Nous ne voyons pas 

toujours la justice dans notre société. Des innocents souffrent tandis que les méchants semblent 
prospérer. Beaucoup de gens ne reçoivent pas ce qu’ils méritent. Mais le mal et le péché ne régneront 
pas éternellement. Jésus viendra « pour rendre à chacun selon son œuvre » (Ap 22.12).  

 
Cette affirmation implique qu’un jugement doit avoir lieu avant le retour de Jésus. Quand Jésus 

viendra, le destin de chaque être humain aura déjà été décidé. Jésus a clairement fait allusion à ce 
jugement investigateur dans la parabole du festin des noces (Mt 22.11-13). Le fait que nous soyons 
jugés par nos œuvres ne signifie pas que nous sommes sauvés par nos œuvres ou par nos propres 
mérites. Le salut s’obtient par la grâce de Dieu et on le reçoit par Ia foi en Jésus (Mc 1616, Jn 1.12), 
ce que nous démontrons par nos actes.  

 
Ce qui est important dans Ia promesse de Matthieu 16.27, c’est que justice sera faite. Nous 

n’avons qu’à l’attendre.  
 
De même, au retour de Jésus, ceux qui dorment en Christ seront ressuscités pour la vie éternelle. 

Comme nous l’avons vu plus tôt, du fait que nous savons que les morts dorment dans leur tombe, la 
promesse du retour de Jésus et la résurrection pour la vie éternelle qui vient après sont des points 
particulièrement importants pour nous.  

 
« Pendant que la terre chancèle, que l’éclair déchire la nue et que rugit le tonnerre, la voix du Fils 

de Dieu appelle les saints hors de leurs tombeaux. Jetant ses regards sur ces tombes, il lève les mains 
vers le ciel et s’écrie : “debout, debout, debout vous qui dormez dans la poussière !“ Dans 
toutes les parties de la terre, “les morts entendront la voix du Fils de l’homme, et ceux qui 
l’auront entendue vivront”. [...] Revêtus d’une gloire immortelle, ils sortent de la prison de la mort, 
en s’écriant : “Ô mort, où est ta victoire ? Ô mort, où est ton aiguillon ?“ Puis les justes vivants 
et les saints ressuscités s’unissent dans une joyeuse et puissante acclamation. » — Ellen G. White, La 
tragédie des siècles, p.699.  
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



MARDI 23 septembre  

 
 

Comment Jésus reviendra-t-il? 
 
 
Dans son sermon prophétique, le Christ a exprimé sa préoccupation sur les mauvais 

enseignements concernant son retour, et il a mis ses disciples en garde contre les gens qui viendraient 
en son nom, « en disant : c’est moi qui suis le Christ » (Mt 24.5; voir également versets 23 à 26). 
Il ne veut pas que ses disciples soient trompés. Par conséquent, il a clairement indiqué la manière 
dont il reviendra.  
 
Que nous dit Matthieu 24.27 sur la manière dont Jésus va revenir?  

 
Un éclair ne peut être caché ou imité. Il brille et éclaire le ciel d’une manière telle que tout le 

monde le voit. C’est ainsi que sera le retour de Jésus. II n’y aura pas besoin de publicité pour attirer 
l’attention des gens sur lui. Tout être humain, bon ou mauvais, les sauvés et les perdus, même « ceux 
qui l’ont transpercé » (Ap 1.7), le verront venir (Mt 26.64).  
 
En quoi le passage de 1 Thessaloniciens 4.13-18 nous aide-t-il a comprendre comment se 
passera le retour de Jésus?  

 
Lors de son retour, le Christ sera vu dans toute sa gloire divine comme le « Roi des rois et 

Seigneur des seigneurs » (Ap 19.16). Lors de l’incarnation, le Fils est venu seul et sans splendeur 
extérieure, « son aspect n’avait rien pour nous attirer » (Es 53.2). Mais cette fois, il descendra dans 
toute sa majesté et sa magnificence entouré de tous les anges (Mt 25.31) et « avec la trompette 
retentissante » (Mt 24.31). Et alors, les morts en Christ ressusciteront pour l’immortalité.  
 
Si nous faisons confiance au Seigneur pour un évènement aussi incroyable que le second 
avènement, pourquoi devrions-nous douter de lui pour chaque aspect de nos vies?  

 
 
 
 
 

 
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



MERCREDI  24 septembre  

 
 

Quand Jésus reviendra-t-il? 
 
 
Quand Jésus a dit concernant le temple : «  il ne restera pas ici pierre sur pierre qui ne soit 

renversée » (Mt 24.2), les disciples furent stupéfaits. « Dis-nous, quand cela arrivera-t-il ? Quel 
sera le signe de ton avènement et de la fin du monde? » (verset 3), demandèrent-ils. Dans leur 
idée, la destruction du temple devait coïncider avec la fin de l’histoire au moment du retour de Jésus.  

 
La réponse de Jésus combine avec habileté les signes des deux évènements : la chute de 

Jérusalem en 70 après J.-C. et son retour, car les disciples n’étaient pas préparés à saisir la différence 
entre les deux.  

 
Il est important que nous comprenions la nature et la raison d’être de ces signes. Ils ne nous ont 

pas été donnés pour que nous puissions déterminer la date du retour de Jésus, car « pour ce qui est 
du jour et de l’heure, personne ne le sait, non pas même les anges du ciel, mais mon Père 
seul » (Mt 24.36, Ostervald). Au contraire, les signes montrent la tendance historique des 
évènements afin de nous alerter sur la proximité de son retour, son imminence même. Tandis que 
nous ne devrions jamais fixer de date, nous ne devons jamais non plus ignorer les temps dans 
lesquels nous vivons.  

 
Lisez Mt 24.3-14,21-26, 29,37-39 (si possible, voir également Mc 13 et Lc 21). Quelle image du 

monde Jésus nous présente-t-il ici ? En quoi corresponde-t-elle au monde dans lequel nous 
vivons aujourd’hui?  

 
L’idée la plus importante que Jésus a voulu graver dans l’esprit des disciples était que son retour 

était proche. En réalité, tout son sermon prophétique s’adressait aux apôtres comme s’ils devaient 
être en vie quand il reviendrait (voir Mt 24.32, 33,42).  

 
Au sens strict du terme, du point de vue de chacun d’entre nous, la seconde venue ne surviendra 

jamais qu’un instant après notre mort. La mort est un profond sommeil inconscient. Nous fermons nos 
yeux dans la mort et, qu’une seule année ou que mille ans se soient écoulés avant qu’on réalise ce qui 
se passe, ce sera le retour de Jésus. Ainsi, l’idée de la proximité du retour du Christ, que Paul, Pierre, 
et Jacques ont également partagée, est parfaitement logique. Pour chacun d’entre nous, 
individuellement, son retour surviendra un instant après notre mort.  
 

Comment cette idée nous aide-t-elle à comprendre l’imminence du retour du Christ?  
 
 
 
  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



JEUDI 25 septembre  

 
Veillez et soyez prêts 

 
 
Pourquoi est-il crucial pour nous de toujours veiller et d’être prêts au retour de Jésus ? Voir 
Mt 24.42, 44.  

 
Le thème majeur du sermon prophétique de Jésus est l’impératif de veiller, d’être vigilant. Cela ne 

veut pas dire qu’il faut rester là à ne rien faire, mais il nous faut être sur le qui-vive, comme le 
propriétaire d’une maison qui reste à l’affut des voleurs potentiels (Mt 24.43). Tandis que nous 
attentions, nous avons une œuvre à faire, comme le serviteur fidele qui accomplit les tâches que son 
maitre lui a confiées durant son absence (Mt 24.45, Mc 13.34-37).  

 
 Quelle attitude serait fatale pour nous qui prétendons croire au retour de Jésus ? Voir Mt 

24.48-51 ; Luc 2 1.34, 35. Comment éviter de tomber dans cette attitude ? Pourquoi l’erreur 
est-elle si facile à commettre si nous n’y prenons pas garde?  

 
La parabole du mauvais serviteur donne à réfléchir, en particulier pour nous, adventistes du 

septième jour. Ce serviteur représente ceux qui professent croire que le Christ reviendra, mais pas 
immédiatement. Croyant que le Seigneur est retardé, ils pensent qu’ils ont encore le temps de vivre 
égoïstement et de s’autoriser des plaisirs coupables parce que, bien sûr, on aura largement le temps 
de se préparer pour son retour. Malheureusement, cette idée est un piège mortel, parce que nul ne 
sait quand Jésus reviendra. De plus, même si le Christ ne revient pas encore, n’importe lequel d’entre 
nous peut être appelé à se reposer de manière inattendue, mettant soudainement un terme à toute 
possibilité de se mettre en règle avec Dieu. Mais par-dessus tout, se permettre des péchés encore et 
encore endurcit peu à peu et désensibilise la conscience de sorte que cela devient de plus en plus 
difficile de se repentir. Le diable se moque que nous croyions en théorie au retour de Jésus, du 
moment qu’il peut nous amener à remettre à plus tard notre préparation à ce retour.  

 
Comment être prêts aujourd’hui ? En se repentant et en confessant nos péchés non confessés à 

Jésus, en renouvelant notre foi en sa mort expiatoire sur la croix pour nous, et en abandonnant 
totalement notre volonté à lui. En marchant en communion avec Iui, nous pouvons jouir de cette paix 
profonde que l’on a quand on est couvert par sa robe de justice.  
 

Pensez-vous beaucoup au retour de Jésus ? Dans quelle mesure sa réalité a-t-elle un 
impact sur votre vie ? Comment parvenir à l’équilibre en vaquant à nos occupations tout en 
vivant dans l’anticipation du retour du Christ?                                                                                                                              

 
 

  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



VENDREDI 26 septembre 

 
 

Pour aller plus loin... 
 
Lisez Ellen G. White, « sur le mont des Oliviers, » pp.627—638 dans Jésus-Christ; Les précurseurs du 
matin, pp.323—34 1, dans La tragédie des siècles.  

 
« Bientôt apparait vers l’orient une petite nuée noire, grande comme la moitié d’une main 

d’homme. Elle entoure le Sauveur et semble, à distance, enveloppée de ténèbres. Le peuple de Dieu la 
reconnait comme le signe du Fils de l’homme. Dans un silence solennel, il la contemple à mesure 
qu’elle s’approche de la terre et devient de plus en plus lumineuse. Elle a bientôt l’apparence d’une 
grande nuée blanche entourée de l’arc-en-ciel de l’alliance de Dieu, dont la base est semblable à un 
brasier. Jésus s’avance à cheval dans l’attitude martiale d’un conquérant [...] La foule innombrable 
des saints anges l’accompagne et fait retentir ses célestes mélodies. Tout le firmament semble vibrer 
“des myriades de myriades et des milliers de milliers” de ces êtres glorieux. La plume est 
impuissante à décrire cette scène, et l’esprit humain n’en saurait concevoir l’éclat. » — Ellen C. White, 
La tragédie des siècles, p.695.  
 

 
À méditer  
 

 
• Il nous faut croire en la proximité du retour du Christ, mais comment éviter les 

dangers du fanatisme ? Ce n’est pas toujours si facile. Après tout, combien de 
fanatiques se disent qu’ils sont des fanatiques?  
 

• Méditez davantage sur l’idée que le retour de Jésus n’est jamais très loin, à un 
niveau personnel et individuel, parce que notre mort n’est jamais vraiment si loin, 
peu importe la durée de notre vie. Que nous dit cette idée sur la proximité du retour 
de Jésus en ce qui concerne chacun d’entre nous?  
 

• Comment répondre à ceux qui tournent en dérision l’idée de la seconde venue ? 
Avant de leur répondre, essayez de vous mettre à leur place, en considérant les 
choses de leur point de vue. Une fois que vous avez fait cela, et que vous avez 
examiné leurs arguments, réfléchissez aux manières dont vous pouvez leur 
répondre.  

 
• Que penser de cette idée qu’en tant que peuple, nous pouvons soit hâter, soit 

retarder le retour de Jésus ? Quels sont les arguments en présence dans les deux 
cas?  

 
• Si vous saviez que Jésus revenait la semaine prochaine, que changeriez-vous dans 

votre vie?  
 
 
 
 
 


